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Quand le volant vibre toute la journée sur un véhicule commercial lourd, que la cabine s'incline
dans un virage et met du temps à se stabiliser, ou que le matin en montant dans le véhicule la
cabine est visiblement affaissée à l'avant, le problème n'est pas la mousse du siège mais la
suspension de cabine. Ce système, qui protège le dos et la nuque du conducteur et empêche la
carrosserie de se fissurer, n'est presque jamais mentionné avant de tomber en panne ; une fois
en panne, il fait perdre à la fois le confort et la sécurité d'un seul coup. L'amortisseur qui atténue
les vibrations de la route, le soufflet d'air qui maintient la cabine en suspension et la valve de
niveau qui fixe la hauteur fonctionnent comme une équipe — quand l'un se fatigue, la charge
retombe sur les autres et la chaîne de pannes s'accélère. Ce guide explique, avec le regard d'un
chef d'atelier et d'un technicien de service, ce que fait la suspension de cabine, comment elle
tombe en panne, l'ordre de diagnostic correct, la discipline de démontage-remontage en
sécurité et les habitudes d'entretien qui prolongent sa durée de vie.

Ce document a été préparé par l'équipe technique VADEN sur la base de la pratique de service
de la suspension de cabine des véhicules commerciaux lourds et de la documentation du
fabricant OE. Les valeurs indiquées ici sont des références générales ; pour des données précises
comme le couple de serrage, la hauteur de référence de la cabine et la pression de service, le
manuel de service OE actuel correspondant au code moteur/châssis du véhicule fait foi. Dernière
mise à jour : septembre 2026. Le dimensionnement des composants repose sur la famille de
normes internationales pertinente (ISO/EN/DIN/SAE) et la spécification OE du constructeur.

Qu'est-ce que la suspension de cabine ? Rôle et principe de
fonctionnement

La suspension de cabine est le système d'amortissement qui isole mécaniquement la cabine
du conducteur du châssis d'un véhicule commercial lourd, amortissant les chocs de la route,
les vibrations moteur et les oscillations de carrosserie avant qu'elles n'atteignent le
conducteur ; elle comprend l'amortisseur de cabine, le soufflet d'air (ressort pneumatique) ou
le ressort à lames, la valve de niveau, les silentblocs/tampons de fixation et le stabilisateur.
Sur les cabines à suspension pneumatique, la valve de niveau maintient la hauteur de cabine
constante indépendamment de la charge et de l'état de la route.

La suspension de cabine résout deux problèmes distincts en même temps. Le premier est
l'isolation : elle empêche les vibrations à haute fréquence provenant du châssis, des essieux et
du moteur d'atteindre le plancher de la cabine. Le second est l'amortissement : elle arrête en
quelques cycles l'oscillation de grande amplitude créée en entrant et sortant d'un nid-de-poule.
Ces deux fonctions relèvent de composants différents — l'isolation est assurée par l'élément
souple (soufflet ou ressort), l'amortissement par l'amortisseur. Une cabine qui « continue de
rebondir » relève de l'amortisseur, une cabine qui « cogne dur à chaque bosse » relève du
soufflet/silentbloc ; confondre les deux fait remplacer la mauvaise pièce.

Le principe de fonctionnement consiste à poser la cabine sur le châssis via quatre points de
fixation souples (dans certaines architectures, deux articulations avant + deux points arrière). La
cabine est fixée de manière à pouvoir pivoter autour d'un axe articulé avant (axe de
basculement de cabine) ; à l'arrière, les éléments de suspension maintiennent la cabine en
suspension. À l'entrée d'un obstacle, la cabine se déplace verticalement au niveau des points
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arrière ; le soufflet amortit ce mouvement en se déformant, l'amortisseur dissipe l'énergie du
mouvement en chaleur. Le stabilisateur (barre anti-roulis) limite quant à lui l'inclinaison latérale
de la cabine en virage, répartissant la charge entre les deux côtés.

Sur les cabines à suspension pneumatique, le cerveau du système est la valve de niveau. À
mesure que le poids de la cabine, le niveau de carburant ou la pente de la route changent, la
quantité d'air dans le soufflet doit varier pour que la cabine reste toujours à la même hauteur de
référence. La valve de niveau, via un bras et une articulation reliés au châssis, mesure en
permanence la hauteur réelle de la cabine : si la cabine s'abaisse, elle alimente en air ; si elle
s'élève, elle évacue l'excès d'air vers l'atmosphère. Cette correction continue est le mécanisme
qui assure que la cabine reste droite et à hauteur égale des deux côtés.

Architectures de suspension de cabine
Sur les véhicules commerciaux lourds, l'architecture de suspension de cabine varie selon la
catégorie du véhicule et le niveau de confort. Deux dispositions sont les plus répandues. La
première est la disposition articulation avant + suspension arrière : la cabine est fixée au
châssis à l'avant par deux articulations en caoutchouc/silentbloc, et suspendue à l'arrière par
deux amortisseurs et deux soufflets (ou ressorts à lames). La seconde est la disposition
suspension intégrale (quatre points) : des éléments souples sont présents aux quatre coins,
avant et arrière ; le confort y est maximal et cette configuration est privilégiée sur les tracteurs
longue distance. Dans le segment léger et simple, la cabine repose sur quatre tampons en
caoutchouc fixes ; il peut n'y avoir ni amortisseur ni soufflet séparés. Le bon choix de pièce de
rechange dépend de cette architecture ; même au sein d'une même marque, différents types de
cabine utilisent des équipements de suspension différents.

Suspension pneumatique ou ressort à lames ?
L'élément souple de la suspension de cabine est de deux types. Sur les systèmes à suspension
pneumatique, la souplesse est assurée par le soufflet, la hauteur est réglée automatiquement
par la valve de niveau, et le confort ne se dégrade pas selon la charge — c'est le standard des
cabines premium et longue distance. Sur les systèmes à suspension à ressort à lames
(hélicoïdal/parabolique), la souplesse est assurée par le ressort et l'amortissement par
l'amortisseur ; il n'y a pas de valve de niveau, la hauteur dépend de la caractéristique du ressort.
Le plus grand avantage du système pneumatique est la hauteur constante et le réglage
possible, sa plus grande faiblesse est la sensibilité aux fuites d'air et aux pannes de valve de
niveau. Le type de véhicule se détermine par la présence du soufflet et de la valve de niveau.

Composants OE côté suspension pneumatique
Le soufflet, la valve de niveau et les éléments de commande pneumatique de la suspension
pneumatique de cabine reposent, sur les véhicules commerciaux lourds, principalement sur les
familles de systèmes des fournisseurs OE Wabco et Knorr-Bremse. Les applications où l'on
rencontre le plus fréquemment un service de suspension de cabine sur le terrain incluent
Mercedes-Benz Actros, Volvo FH et FM, Scania série R et S, DAF XF et CF, MAN TGX et TGS ainsi que
Renault T. Ces noms ne sont donnés qu'à titre d'exemple d'application ; le type de cabine, le
pack de confort et l'année de fabrication de chaque véhicule exigent une géométrie de soufflet,
une longueur d'amortisseur et un bras de valve de niveau différents. La pièce correcte se
détermine non par la marque, mais par le code châssis/cabine et la référence OE du véhicule.

https://www.vadenoriginal.com/fr/vehicule/mercedes-benz-actros
https://www.vadenoriginal.com/fr/vehicule/volvo-fh
https://www.vadenoriginal.com/fr/vehicule/volvo-fm
https://www.vadenoriginal.com/fr/vehicule/daf-xf
https://www.vadenoriginal.com/fr/vehicule/daf-cf
https://www.vadenoriginal.com/fr/vehicule/man-tgx-i
https://www.vadenoriginal.com/fr/vehicule/man-tgs-i
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Composants et éléments auxiliaires

Amortisseur de cabine (shock absorber) : élément hydraulique/à pression de gaz qui amortit
l'oscillation de la cabine en convertissant son énergie en chaleur.

Soufflet d'air / ressort pneumatique (air bellow) : soufflet en caoutchouc renforcé qui
maintient la cabine en l'air, amortissant les chocs de la route en se déformant.

Valve de niveau (catégorie VADEN 1059) : valve automatique de contrôle de hauteur qui
mesure la hauteur de la cabine et alimente/évacue l'air du soufflet.

Silentblocs et tampons en caoutchouc : éléments d'isolation des vibrations aux extrémités de
l'amortisseur et des articulations ; pièces d'usure les plus souvent remplacées.

Stabilisateur (barre anti-roulis) et biellettes de liaison : système de barre reliant les deux
côtés, limitant l'inclinaison de la cabine en virage.

Articulation de basculement avant et ses axes : axe de rotation permettant de basculer la
cabine vers l'avant, dans l'architecture articulation avant + suspension arrière.

Conduites et raccords d'air : tuyauteries d'air plastique/nylon et raccords rapides entre la
valve de niveau et le soufflet.

Kit de réparation (catégorie VADEN 1057) : kit contenant silentblocs, tampons, rondelles et
éléments d'étanchéité, renouvelant les points de suspension.

Composant Rôle Panne caractéristique Note de service

Amortisseur de
cabine

Amortit l'oscillation
(convertit l'énergie en
chaleur)

Fuite d'huile, perte
d'amortissement, bruit

Remplacé par paire, jamais
un seul

Soufflet d'air /
ressort

Maintient la cabine en
suspension, amortit les
chocs

Fuite d'air, fissure du
caoutchouc, affaissement

Cause la plus fréquente de
cabine affaissée le matin

Valve de niveau
(1059)

Maintient la hauteur de
cabine constante

Blocage, alimentation/
évacuation continue

Réglage du bras critique,
selon hauteur de référence

Silentbloc / tampon
en caoutchouc

Isole les vibrations, porte
l'articulation

Durcissement,
désintégration, jeu
(claquement)

Renouvelé en bloc avec le
kit de réparation (1057)

Stabilisateur /
biellette

Limite l'inclinaison latérale Jeu de rotule, bruit dans la
biellette

Affecte directement le
comportement en virage

La suspension de cabine est un système de sécurité : un amortisseur fatigué et un silentbloc
désintégré ne dégradent pas seulement le confort, ils altèrent aussi le comportement de la
cabine en cas de collision et de renversement. Ne sélectionnez pas la pièce uniquement par le «
modèle de véhicule » ; vérifiez le type de cabine, le pack de confort, l'année de fabrication et, si
possible, la référence OE inscrite sur l'ancienne pièce. Un amortisseur de longueur incorrecte ou
un soufflet de géométrie différente, même s'il semble « aller » au montage, dégrade la hauteur
de cabine et la course de suspension.



Suspension de cabine camion · vadenoriginal.com

Comment reconnaître une panne de la suspension de cabine ?

Les pannes de suspension de cabine se répartissent en trois catégories : perte d'amortissement
(amortisseur), défaut de hauteur/assiette (soufflet et valve de niveau) et jeu/bruit (silentbloc,
tampon, stabilisateur). La première se lit dans le comportement du véhicule en mouvement, la
deuxième dans l'assiette de la cabine à l'arrêt, la troisième dans les bruits. Le tableau suivant
associe les symptômes de terrain aux causes possibles et à la méthode de vérification.

Symptôme Cause probable Contrôle / Vérification

La cabine continue de
rebondir après une bosse, se
stabilise lentement

Amortissement de l'amortisseur
épuisé, perte de gaz/huile

Test d'appui-relâchement sur le coin de
cabine ; contrôle de traces d'huile sur le
corps de l'amortisseur

Le matin en montant, la
cabine est affaissée d'un
côté ou à l'avant

Fuite au soufflet d'air ou fuite
d'air à la valve de niveau

Remplir le système et laisser reposer une
nuit ; test de fuite au savon sur soufflet et
raccords

Hauteur de cabine inégale
gauche-droite ou avant-
arrière

Réglage de valve de niveau
incorrect, bras/articulation
cassé, soufflet affaissé d'un
côté

Mesure de hauteur aux points de référence ;
position du bras de la valve de niveau

La cabine monte/descend en
continu, l'air se gaspille

Valve de niveau bloquée ou
liaison de bras déréglée

Écouter la ligne de sortie de la valve ;
contrôler le débit d'air en position neutre du
bras

Cognement dur et bruit
métallique « tac » à chaque
bosse

Silentbloc durci/désintégré,
tampon cassé, soufflet vidé

Soulever la cabine et contrôler
visuellement/manuellement le jeu du
silentbloc/tampon

La cabine s'incline
excessivement en virage, se
redresse lentement

Jeu au niveau de la liaison
stabilisatrice, amortisseur faible

Manipuler à la main les rotules du
stabilisateur ; test de l'amortisseur

Écoulement d'huile au niveau
de l'amortisseur, corps
huileux

Joint de l'amortisseur éclaté,
perte de pression interne

Essuyer avec un chiffon sec et réexaminer
après un court trajet

Cabine plonge
excessivement vers
l'avant/l'arrière au freinage
ou au démarrage

Amortisseur usé ou tampon
d'articulation avant desserré

Test de freinage brusque ; évaluer
ensemble articulation avant et amortisseur
arrière

Amortisseur, soufflet ou valve de niveau ?
La distinction se lit dans le comportement. Si la cabine continue de rebondir en mouvement, le
problème vient de l'amortisseur ; il ne dissipe plus l'énergie. Si la cabine reste affaissée ou
inclinée à l'arrêt et s'abaisse pendant la nuit, le problème se situe côté rétention d'air, c'est-à-
dire au soufflet ou à la valve de niveau. Si la hauteur ne peut pas être corrigée ou change en
permanence, cela pointe vers la valve de niveau. En cas de bruit et de jeu, les suspects sont les
silentblocs et tampons. Remplacer une pièce sans avoir distingué ces quatre catégories est
l'erreur de diagnostic la plus coûteuse.
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Localiser une fuite d'air
Pour une panne de fuite d'air, la méthode la plus rapide est de remplir le système à pleine
pression et d'appliquer de l'eau savonneuse sur le soufflet, les raccords et les connexions de la
valve de niveau ; le point de fuite se révèle par des bulles. Sur une cabine qui s'affaisse pendant
la nuit, la fuite peut être lente ; dans ce cas, remplir le système et observer plusieurs heures en
notant quel coin s'affaisse le plus. Pour distinguer si la fuite vient du soufflet ou du côté
évacuation de la valve de niveau, on ferme temporairement la ligne d'entrée de la valve et on
observe si le soufflet retient l'air.

La valve de niveau fonctionne-t-elle correctement ?
Le test de la valve de niveau se fait en actionnant le bras. Moteur en marche et pression d'air
pleine, lorsque le bras de la valve de niveau est levé à la main, le soufflet doit être alimenté en air
(la cabine doit monter) ; poussé vers le bas, l'air doit s'échapper (la cabine doit descendre) ; en
position neutre, le débit doit s'arrêter. Si le bras est en position neutre mais que la valve continue
d'alimenter ou d'évacuer en permanence, la valve est défaillante en interne ou le réglage du
bras/de l'articulation a dérivé. Ne forcez pas le bras pendant le test ; les pièces plastiques de
l'articulation sont fragiles.

Comment remplacer la suspension de cabine ? Étape par étape

Un travail sur la suspension de cabine maintient en l'air une cabine sous laquelle une personne
travaille ; l'étape de sécurité la plus critique est donc de soutenir la cabine de manière
indépendante et sûre. Avant de démonter un élément de suspension (amortisseur/soufflet), la
cabine doit être soutenue et verrouillée SÉPARÉMENT par un chevalet mécanique, une barre de
sécurité ou un palan, SANS SE FIER au système de basculement hydraulique ni à la pression d'air.
La cabine peut s'affaisser brusquement dès que l'air est évacué. Un équipement de protection
individuelle est indispensable : lunettes résistantes aux chocs, gants, chaussures à embout acier.
N'entrez jamais sous une cabine non soutenue dans la zone de travail.

Sécurisez le véhicule : Garez-vous sur un sol plat et dur, serrez le frein de stationnement,
calez les roues, arrêtez le moteur. En cas de basculement de cabine, fixez d'abord les
objets non arrimés à l'intérieur et vérifiez le capot moteur/les trappes.

1

Soutenez et SÉCURISEZ la cabine de manière indépendante : pour retirer la charge de
l'élément à remplacer, soutenez la cabine indépendamment avec un chevalet
mécanique, un bras de sécurité ou un palan. Cette étape ne peut être omise ; une fois
l'élément de suspension démonté, si la cabine n'est retenue que par le système
hydraulique/pneumatique, un risque vital survient.

2

Purgez la pression d'air : sur les cabines à suspension pneumatique, purgez l'air du
système selon la procédure du fabricant. Ne démontez pas la ligne du soufflet ou de la
valve de niveau sous pression ; l'ouverture d'une ligne sous pression peut faire projeter le
flexible et le raccord.

3
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Points de vigilance (erreurs fréquentes)

Travailler sous la cabine en ne se fiant qu'au système de basculement hydraulique ou au soufflet
d'air est l'erreur la plus mortelle en service de suspension de cabine. Le verrou hydraulique peut

Marquez et démontez la ligne d'air et la valve de niveau : si la valve de niveau doit être
remplacée, marquez la position de l'articulation reliée au bras et l'emplacement des lignes
d'air (entrée/soufflet/évacuation). Nettoyez les raccords avant de les démonter, bouchez
les extrémités ouvertes ; toute saleté pénétrant dans le système pneumatique
endommage la valve.

4

Démontez l'ancien amortisseur / soufflet : desserrez les boulons de fixation supérieure et
inférieure de l'amortisseur, la plaque supérieure et les boulons d'assise inférieure du
soufflet. Appliquez un dégrippant sur les fixations rouillées ; ne fissurez pas l'oreille de
fixation de la cabine en forçant. Examinez également les silentblocs et tampons de la
pièce démontée.

5

Contrôlez les surfaces de fixation et les silentblocs : nettoyez et examinez les logements
de l'amortisseur/soufflet, les paliers de silentbloc et les axes d'articulation. Renouvelez
avec le kit de réparation (1057) les silentblocs durcis, fissurés ou présentant du jeu ; monter
un amortisseur neuf sur un ancien silentbloc désintégré est une dépense inutile.

6

Montez la nouvelle pièce : installez le nouvel amortisseur/soufflet en le comparant à
l'ancien en termes de longueur, de type de fixation et de géométrie. Assurez-vous que le
soufflet repose correctement sur ses surfaces d'assise supérieure et inférieure, sans
coincement de câble/conduite. Engagez les boulons à la main, sans les croiser.

7

Réglez le bras de la valve de niveau (hauteur de référence de cabine) : si la valve de
niveau a été remontée, amenez la cabine à la hauteur de référence indiquée par le
fabricant et réglez le bras de la valve pour qu'il soit neutre (pas de débit) dans cette
position. La hauteur de référence est une valeur OE ; régler le bras au jugé laisse la cabine
en permanence trop basse ou trop haute.

8

Serrage au couple : serrez tous les boulons de fixation à la valeur indiquée par le fabricant,
à la clé dynamométrique. Le boulon de l'amortisseur inférieur/supérieur, la plaque du
soufflet et le boulon du corps de la valve de niveau ont des tolérances serrées ; un serrage
insuffisant crée jeu et bruit, un serrage excessif écrase le silentbloc.

9

Remplissez d'air et testez l'étanchéité : remplissez le système à pleine pression, appliquez
de l'eau savonneuse sur le soufflet et tous les raccords pour contrôler les fuites. Mesurez
l'égalité de la hauteur de cabine côté gauche-droit et avant-arrière. Si nécessaire, affinez
le réglage du bras de la valve de niveau.

10

Essai routier et contrôle final : lors d'un court essai routier, évaluez l'amortissement sur
bosse, le comportement en inclinaison en virage et l'absence de bruit. Au retour,
recontrôlez tous les couples de serrage et la hauteur de cabine ; certains jeux
n'apparaissent qu'après la première mise en charge.

11
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se relâcher, le flexible peut éclater, la pression d'air peut chuter. Dès qu'un élément de suspension
va être démonté, la cabine doit impérativement être sécurisée par un support mécanique
indépendant. Ce n'est pas une question de confort mais une règle de sécurité vitale.
Remplacer l'amortisseur ou le soufflet d'un seul côté déséquilibre la cabine. Lorsque les côtés
droit et gauche sont d'âges différents, l'amortissement et la hauteur diffèrent entre les deux côtés
; la cabine se comporte de façon asymétrique en virage et la pièce neuve supporte une charge
supplémentaire due au côté ancien. L'amortisseur et le soufflet sont toujours renouvelés par
paire sur l'essieu.

Omettre les silentblocs : monter un amortisseur neuf avec d'anciens silentblocs et tampons
désintégrés ne supprime ni le bruit ni le jeu ; les silentblocs doivent être renouvelés en même
temps avec le kit de réparation (1057).

Régler le bras de valve de niveau au jugé : la hauteur de référence de la cabine est une valeur
OE ; un bras mal réglé laisse la cabine en permanence trop basse/trop haute et dégrade la
course du soufflet et de l'amortisseur.

Laisser pénétrer de la saleté dans le système pneumatique : si les raccords sont démontés
sans être nettoyés, la saleté s'infiltre dans la surface sensible de la valve de niveau et la
bloque. Les extrémités ouvertes doivent toujours être bouchées.

Démonter une ligne sans purger la pression : l'ouverture d'un soufflet ou d'une ligne d'air sous
pression fait projeter le raccord/flexible ; le système doit être purgé avant chaque démontage.

Forcer un boulon rouillé : la force brute au lieu du dégrippant et de la bonne clé casse l'oreille
de fixation de la cabine ou le filetage du boulon ; la réparation est très coûteuse.

Forcer une pièce de mauvaise longueur/géométrie : un amortisseur ou un soufflet destiné à
un autre type de cabine, même s'il semble « aller » au montage, dégrade la hauteur de cabine
et la course.

Serrage « au feeling » au lieu de la clé dynamométrique : les boulons de suspension
travaillent sous vibration ; un serrage insuffisant se desserre et fait du bruit, un serrage excessif
écrase le silentbloc.

Omettre le test de fuite : si le contrôle à l'eau savonneuse n'est pas fait après montage, une
fuite lente ne se révèle que le lendemain matin avec une cabine affaissée.

Négliger la liaison du stabilisateur : si des rotules de stabilisateur avec du jeu passent
inaperçues lors du remplacement de l'amortisseur, le problème d'inclinaison en virage
persiste.

Valeurs techniques et points de contrôle

Les valeurs suivantes sont des plages de référence générales couramment rencontrées sur les
suspensions de cabine des véhicules commerciaux lourds. Le type de cabine, le pack de confort
et l'année de fabrication font varier ces plages ; pour une donnée précise, consultez toujours le
manuel de service actuel du fabricant du véhicule.

Valeurs techniques de la suspension de cabine (référence générale)

Paramètre Plage typique (référence générale) Note
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Paramètre Plage typique (référence générale) Note

Pression d'air de service de la
suspension de cabine

Ordre de grandeur de la pression du
système d'air du véhicule, généralement
alimentation 6–10 bar

La pression réelle dans le soufflet
est réglée par la valve de niveau
selon la charge

Hauteur de référence (neutre)
de la cabine

Spécifique à l'application, déterminée
selon l'OE

Le bras de la valve de niveau est
réglé neutre à cette hauteur

Différence de hauteur droite-
gauche / avant-arrière

Aussi faible que possible (quelques
mm)

Au-delà, rechercher un
affaissement de soufflet ou un
réglage de valve incorrect

Test d'amortissement (appui-
relâchement)

Doit s'arrêter en 1 à 2 oscillations Un rebond continu indique un
amortisseur épuisé

Perte de hauteur en
stationnement nocturne
(système d'air)

Doit être négligeable Un affaissement notable = fuite au
soufflet/valve

Jeu des silentblocs / tampons Aucun jeu perceptible à la main Bruit de claquement et jeu =
renouveler le kit de réparation
(1057)

Couples de serrage et points de contrôle
Les données concrètes les plus utiles lors du montage d'une pièce sont les couples de serrage ;
toutefois, sur la suspension de cabine, ces valeurs varient sensiblement selon le type de cabine
et la taille du boulon. Les valeurs suivantes sont des plages de référence générales rencontrées
sur les applications de véhicules commerciaux lourds et ne sont pas contraignantes pour un
véhicule donné. La valeur exacte s'obtient dans le manuel de service OE correspondant au code
châssis/cabine du véhicule.

Couples de serrage de la suspension de cabine (référence générale)

Point de fixation
Plage de couple typique
(référence générale)

Note d'application

Boulon de fixation supérieur/inférieur de
l'amortisseur de cabine

Varie selon la taille du
boulon, vérifier l'OE

Couple égal des deux côtés ; clé
dynamométrique obligatoire

Boulon de plaque supérieure / d'assise
inférieure du soufflet d'air

Plage de référence
générale, vérifier l'OE

Un serrage excessif contraint la
plaque du soufflet

Fixation du corps et du bras de la valve
de niveau

Couple faible, valeur OE
prépondérante

Le réglage du bras est fixé en position
neutre avant le serrage

Rotule de la biellette de stabilisateur Spécifique à l'application Si jeu, remplacer la rotule et non le
boulon

Boulon de l'articulation/tampon de
basculement avant

Classe de couple élevée,
vérifier l'OE

Critique pour la sécurité ; contrôler
après serrage

Les valeurs de couple ci-dessus ne sont qu'une plage indicative. Sur un même véhicule, des
boulons de longueurs différentes se serrent à des couples différents, et certains fabricants
définissent des valeurs distinctes pour le premier montage et le remontage. La sécurité de la
cabine dépendant directement de ces fixations, ce qui prévaut dans la pratique est le manuel de
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service actuel spécifique au code châssis/cabine du fabricant du véhicule, et une clé
dynamométrique calibrée doit toujours être utilisée.

Le corps de l'amortisseur est-il sec — le contrôle des traces d'huile a-t-il été fait après un court
trajet ?

La hauteur de cabine est-elle égale côté gauche-droit et avant-arrière ; la hauteur de
référence est-elle respectée ?

Y a-t-il une fissure, une usure ou une trace de frottement sur la surface du soufflet ?

Le bras de la valve de niveau arrête-t-il le débit en position neutre, y a-t-il du jeu dans
l'articulation ?

Y a-t-il durcissement, désintégration ou jeu dans les silentblocs et tampons ?

Les conduites et raccords d'air sont-ils étanches, le test à l'eau savonneuse est-il concluant ?

Les rotules du stabilisateur sont-elles sans jeu ; l'inclinaison en virage est-elle normale ?

Entretien et durée de vie

La suspension de cabine n'a pas de « périodicité de remplacement » fixe ; sa durée de vie
dépend de l'état de la route, de la charge/du chargement et d'un contrôle visuel régulier. Sur un
véhicule circulant beaucoup sur mauvaise route, l'amortisseur et les silentblocs se fatiguent en
quelques années, alors que sur une route en bon état avec un entretien régulier, la suspension de
cabine devient l'un des systèmes les plus durables du véhicule. Le point critique est de détecter
la panne avant l'apparition d'un affaissement ou d'un bruit ; car un amortisseur fatigué dégrade
d'abord le confort, puis épuise silencieusement la durée de vie de la carrosserie de cabine et des
points de soudure.

Contrôle visuel périodique : à chaque entretien, vérifiez la présence de traces d'huile sur le
corps de l'amortisseur, de fissures sur le soufflet, de désintégration des silentblocs et d'usure
des conduites d'air.

Contrôle de hauteur : sur les cabines à suspension pneumatique, la hauteur de référence et
l'équilibre gauche-droit doivent être mesurés périodiquement ; un écart indique un réglage de
valve de niveau ou un affaissement de soufflet.

Suivi des fuites : trouver la cabine affaissée le matin est le premier signe d'une fuite lente ; ne
pas le négliger, remplir le système et rechercher la fuite.

Renouveler les silentblocs à temps : un silentbloc et un tampon durcis contraignent
directement la cabine ; un renouvellement en bloc avec le kit de réparation (1057) est
l'approche la plus économique.

Remplacer l'amortisseur par paire : si un côté est fatigué, l'autre a le même âge ; un
renouvellement par paire sur l'essieu préserve l'équilibre.

Propreté du système pneumatique : un air humide/sale use la valve de niveau et le soufflet ;
l'entretien du dessiccateur d'air et du filtre protège aussi indirectement la suspension de
cabine.

Suivi après intervention : après toute intervention sur la suspension, le couple et la hauteur
doivent être recontrôlés lors de la première mise en charge.
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Pour les flottes, l'approche la plus efficace est de considérer la suspension de cabine non pas
pièce par pièce mais comme un ensemble. Lors d'une intervention sur l'amortisseur, évaluer en
même temps le soufflet, les silentblocs et, si nécessaire, la valve de niveau dans le même
passage en atelier est bien plus économique que de faire redescendre le véhicule quelques mois
plus tard. La gamme VADEN pour la suspension de cabine est construite exactement selon cette
logique : les valves de niveau (catégorie 1059) et les kits de réparation (catégorie 1057) peuvent
être associés selon le code châssis/cabine du véhicule, si bien qu'un véhicule dont la valve est
remplacée peut voir ses silentblocs et ses éléments d'étanchéité traités lors du même passage.
Le contrôle de hauteur et d'étanchéité de dix minutes effectué avant de remettre le véhicule sur
route est l'assurance la moins chère à la fois pour le confort et pour la sécurité.

Ce document est fourni à titre informatif ; en pratique, le manuel d'entretien à jour et les consignes de sécurité du constructeur font foi.
Les valeurs sont des références générales pour les systèmes poids lourds courants ; utilisez la documentation d'entretien OE pour les
valeurs spécifiques au modèle. © VADEN Otomotiv San. Tic. A.Ş. · vadenoriginal.com


